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Le but de TJCII est de:  
 
• Faire connaître davantage la restauration de la partie 

juive du Corps du Christ-Messie. 
 
• Encourager le repentir de la suppression historique du 

témoignage commun juif-messianique de Yeshoua 
(Jésus), le Messie.   

 
• Stimuler la vocation et l’élection du peuple d’Israël et 

de la Communauté Juive Messianique par la prière 
d'intercession, par des enseignements ainsi qu’en 
créant et entretenant des liens importants entre tous 
les membres du Corps du Messie 

 
• Favoriser la restauration et l’unité entre les chrétiens 

et les Juifs Messianiques. 

Pourquoi la plupart des juifs  
ne croient-ils pas en Yeshoua ?  

par Arlene Stucki 
 

Le peuple juif attache beaucoup d’importance à de bonnes questions et a tendance à être sceptique face à des répon-
ses toutes faites.  Les chrétiens attachent de l’importance à une panoplie de réponses et se soucient moins des ques-
tions. Les juifs attachent de l’importance au débat.  Les chrétiens voient un chemin aplani comme la guidance de Dieu. 
Une bonne discussion juive fait un long chemin pour construire une solide amitié.  Les chrétiens évitent cette forme de 
relation qui peut prêter à confusion. 

Les juifs observent. Les chrétiens célèbrent. Les juifs doivent pardonner et se souvenir.  Les chrétiens doivent pardon-
ner et oublier. Les juifs se promènent en Israël -- Ha-aretz (le pays d’Israël).  Les chrétiens voyagent en Terre Sainte, ou 
peut-être en Palestine.  Et on pourrait continuer à décrire des différences subtiles et moins subtiles entre les « gens du 
samedi » et les « gens du dimanche ». 

Et voici donc une question qui nous a été posée de nombreuses fois : “Pourquoi la plupart des juifs ne croient-ils pas en 
Yeshoua ?”  Nous pensons que c’est une bonne question, même si ceux qui la posent croient que la réponse est sim-
ple.  Si nous posons la question d’un point de vue chrétien,  nous devons commencer par de la théologie. Si nous po-
sons la question d’un point de vue judaïque, nous devons commencer par de l’histoire et de la culture.  C’est par là que 
nous allons commencer. 

Le peuple juif a été créé par Dieu comme une communauté --  en effet un « royaume de prêtres et une sainte nation ».  
Oui, les racines de la nation se trouvent dans la foi des pères, et le mérite d’Abraham est fondamental pour l’alliance 
éternelle de Dieu avec les juifs.  Mais Abraham est devenu le père d’une COMMUNAUTE de bénédiction, et cette com-
munauté est restée avec nous jusqu’à ce jour, comme promis dans les Écritures.  Pendant 2000 ans le peuple juif a été 
disséminé sur toute la terre. Miraculeusement ils sont restés un peuple distinct et identifiable, bien qu’ils aient repris 
beaucoup d’éléments culturels des peuples chez qui ils ont habité.  Certaines valeurs constantes sont restées intactes 
pour eux, quel que fut leur environnement, et elles ont été comme le ciment qui les a gardés unis durant les siècles d’er-
rance et de persécution. Ahad Ha’Am a dit : “plus encore que les juifs ont gardé le shabbat, c’est le shabbat qui a gardé 
les juifs.”  

La triste et inévitable vérité est que la chrétienté a été la cause de beaucoup de pérégrinations et persécutions dont les 
juifs ont été l’objet pendant ces 2000 ans.  Et comme c’est une attente normale que la chrétienté représente Yeshoua, 
pourquoi le sujet de Yeshoua comme Messie serait-il pris en considération dans une conversation juive? Voilà une 
question que l’on pose en réponse à notre première question.  

Nous vivons une époque unique.  Le peuple juif est retourné au Pays.  Des juifs choisissent de réfléchir à cette ques-
tion.  Ils voient Yeshoua à travers des lunettes juives, comme étant important pour l’histoire juive, indépendamment de 
l’Église principalement non-juive.  L’église des peuples commence à chercher ses racines juives.  La combinaison de 
ces 2 recherches suscite une “vision d’espérance”  cherchant à préparer un chemin de “tikkoun” – de réconciliation et de 
restauration, faisant mémoire et  entretenant.  “Toward Jerusalem Council II” est le nom qui s’identifie avec cette “vision 
d’espérance”. C’est un regard nouveau et honnête sur l’histoire, passé, présent et avenir.  Nous vous invitons à appren-
dre et à parcourir avec nous ce chemin de conversion, de réconciliation et de restauration de ce qui n’aurait jamais dû 
se perdre. TJCII 
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UNE VISION D’ESPOIR ET DE RECONCILIATION 
La vision de TJC II présentée à Denver (Colorado) aux Etats-Unis. 

 
Au printemps 2009, le Seigneur a donné l’opportunité à TJCII de pouvoir donner des enseignements à Denver. Six 
leaders juifs messianiques ainsi qu’un professeur rattaché au séminaire de Denver ont répondu à l’invitation de se 
réunir pour en savoir plus sur la vision de TJCII.  Au cours des mois qui ont suivi, il fut clair que le Seigneur confiait  
à ces serviteurs l’honorable tâche de propager à leur tour la 
vision de TJCII parmi toute la communauté d’église de Denver. 
 
Pour cela, TJC-II d’Amérique du Nord a collaboré avec l’organisation locale “Promise Keepers”. La conférence a 
été donnée les 4 et 5 février 2010 dans un lieu magnifique 
que le Seigneur a prévu et qui fut gracieusement mis à la 
disposition par “Church in the City - Beth Abraham”. 
 
Nous avons cru qu’il était important de donner l’opportuni-
té aux pasteurs et leaders d’églises d’écouter ceux qui 
étaient déjà depuis des années en cheminement par rap-
port à la vision de TJCII. Au fur et à mesure de notre col-
laboration, un large programme d’enseignement fut déve-
loppé et les leaders locaux sélectèrent pour leurs propres 
présentations des sujets qui reflétaient non seulement la 
vision de TJCII mais aussi l’unité dans la diversité parmi 
les juifs-messianiques qui croient en Yeshoua. (Pour la 
liste des intervenants et des sujets des conférences ainsi 
que pour la commande online d’un CD/DVD de chaque 
conférence, allez sur www.ncrsusa.com et cliquez sur 
“Toward Jerusalem Council II Conference,” au haut de la 
page web à droite.) 
 
Nous avons terminé toute la journée d’enseignements du 
vendredi 5 février par une table ronde  pendant laquelle les participants eurent l’occasion de poser des questions à 
tous les intervenants. La conférence fut clôturée le vendredi soir par un service Shabbat qui permettait aux partici-
pants de goûter à la beauté du Shabbat. Il y avait beaucoup d’intérêt car il y avait 500 personnes à la session d’ou-
verture, 200 personnes qui ont suivi toutes les conférences du vendredi et 300 personnes qui étaient présentes au 
service Shabat qui clôturait la journée. 
 
Par la prière, le team d’intercession de TJCII d’Estes Park (Colorado) était continuellement impliqué dans tout le 
programme d’enseignement et dans les conférences elles-mêmes. Pendant la conférence, les intercesseurs du 
comité international de TJCII à Dallas au Texas se sont joints à notre team local.  
 
Par la manière dont la conférence a pu se mettre en place, nous avons constaté que le Nom du Seigneur fut exal-
té.  Nous continuons à prier afin que nous comprenions comment le Seigneur veut continuer à nous guider à tra-
vers ceux qui ont participé à cette session.  Une fois encore, nos coeurs sont touchés par l’action étonnante de la 
grâce divine, à l’oeuvre parmi Son peuple à travers la vision de TJCII. 
 
Arlene Stucki 
Membre du Comité TJCII d’Amérique du Nord 

Le Rabbin Marty Wald-
man présentant 
“Toward Jerusalem 
Council II” pendant la 
conférence à Denver. 
Sept autres vidéos sont 
disponibles, dont : “Le 
rôle immuable d’Israël 
dans l’histoire de Dieu”, 
“Le rejet historique des 
juifs messianiques”, 
“Femmes courageuses : 
les matriarches et le 
Royaume”,  “Le mystère 
du Plan de Dieu – 
l’Homme nouveau”. 

TJCII 
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 Notre relation à la communauté  
juive-orthodoxe d’Oradea en Roumanie 

par  David Nagy 

En tant que juif messianique, j’ai vécu une série d’accrochages avec la communauté juive-orthodoxe (OJC) 
d’Oradea en Roumanie. Je fus par exemple convoqué dans le bureau de leur président pour rencontrer le rab-
bin de Bucarest qui a la charge de tout le pays et qui était venu spécialement pour me dire que je n’étais pas 
juif étant donné que je croyais en Yeshoua.  C’est pour la même raison qu’il y a environ quatre ans, ils ne me 
permirent pas de porter les rouleaux de la Torah en la fête de Sim’hat Torah (Joie de la Torah). 

Plus tard, un autre rabbin déménagea de la Hongrie vers Ora-
dea. Lorsqu’il leur rendit visite, les juifs-orthodoxes de l’OJC lui 
demandèrent quelle était la situation des juifs messianiques. A 
ce moment-là, ils savaient que nous n’étions que peu nom-
breux en tant que croyants juifs, mais que nous avions pourtant 
commencé une communauté juive-messianique à Oradea. Le 
rabbin a répondu que les juifs-messianiques étaient toujours 
des juifs, mais qu’ils étaient des ’’juifs pécheurs’’ à cause de 
leur foi en Yeshoua. 

L’année dernière pourtant, la communauté juive-messianique a 
pu à plusieurs reprises faire l’expérience de son acceptation 
par la communauté juive-orthodoxe (OJC).  Pendant le Nouvel-
An juif, Adonai nous a signifié que nous étions au seuil d’un 
nouveau début et ce fut réellement ainsi.  A partir de cet ins-
tant, non seulement ils nous ont permis de participer aux fêtes 
juives dans la synagogue, mais ils nous ont demandé de ne 
pas en être absents !  J’ai aussi de retour été demandé pour 
porter les rouleaux de la Torah pendant la fête de Sim’hat To-
rah.  J’ai porté les rouleaux et j’ai dansé et chanté aux côtés du 
rabbin orthodoxe.  Après le service, nous sommes allés à la 
cantine de la synagogue.  Il m’a demandé de m’asseoir à sa 
droite et nous avons chanté ensemble au grand étonnement de 

la plupart des membres OJC qui étaient présents.   Et un jour, lorsque le rabbin était absent de la synagogue, 
on nous a demandé de guider la prière, mais les juifs orthodoxes plus anciens nous l’ont interdit.  Lors de la 
Pesach, on m’a demandé d’expliquer la signification de l’ “Afikoman”, la matzah du milieu qui représente le 
Fils, le Messie, mais je leur ai évidemment donné l’interprétation orthodoxe.  Lorsque notre communauté juive-
messianique se préparait à la Pâque (Pesach), la communauté juive-orthodoxe nous demanda combien de 
viande, de vin et de matzot nous avions besoin et ils nous invitèrent ensuite à participer à la célébration de la 
fête. Après la Soukkoth (Fête des Tabernacles), le président de la Fédération des Communautés juives de 
Roumanie visitait Oradea et je fus invité à participer à cette rencontre. Pendant cette réunion, je fus présenté 
comme  président de la Fédération des Communautés juives-messianiques de Roumanie.  Nous nous som-
mes ensuite rendus au siège de l’OJC avec les autres invités officiels : des fonctionnaires d’état et des leaders 
d’églises chrétiennes. Je fus introduit par le président de la communauté juive-orthodoxe d’Oradea. Ce fut un 
grand miracle pour les juifs messianiques d’Oradea. Après tout, nous considérons notre relation actuelle avec 
la communauté juive-orthodoxe comme un vrai miracle d’Adonai. Et les miracles continuent encore à se pro-
duire à l’heure actuelle!  

 “ Adonai nous a signifié que nous étions  
au seuil d’un nouveau début et ce fut 

 réellement ainsi.  A partir de cet instant,  
non seulement ils nous ont permis de  

participer aux fêtes juives dans la synago-
gue,  mais ils nous ont demandé de ne pas 

en être absents ! ” 

TJCII 

David Nagy a grandi dans une famille juive non-religieuse.  A l’âge de 4 ans, Yeshoua lui apparût. A 18 ans, il ac-
cepta Yeshoua comme son Sauveur personnel. Actuellement, il guide la Communauté juive-messianique d’Oradea 
et la Fédération des communautés juives-messianiques de Roumanie.  David Nagy est au service de la Communauté 
juive-messianique d’Oradea en tant que rabbin.  
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Les leaders catholiques de Dallas  
se rassemblent pour discuter de la vision TJC-II 

 

 

Le jeudi 11 mars, profitant de la 
visite du Père Peter Hocken à la 
synagogue messianique de Ba-
ruch HaShem, un dîner fut organi-
sé pour les leaders catholiques de 
la région de Dallas. Parmi les dix 
leaders acceptant l’invitation : 
Mgr. Mark Seitz, nouvellement 
nommé évêque auxiliaire de Dal-
las; le Père Roch Kereszty, un 
Professeur de théologie cistercien 
à l’Université de Dallas, et ses deux confrères cister-
ciens; Mark Drogan, président du “Reste d’Israël”, 
promoteur d’une présence juive dans l’église catholi-
que et d’une attention accrue aux racines juives de 
l’Eglise, accompagné de deux leaders de la 
‘Communauté de la Joie de Dieu’ (‘God’s Delight’), 

une communauté d’alliance charismatique catholique 
de Dallas, un couple de ‘Kerygma Teams’, la branche 
catholique de ‘Youth With A Mission’  (Jeunesse Mis-
sion) et un catholique d’origine indienne et de rite 
oriental. Les autres leaders de Baruch HaShem et 
leurs épouses participèrent eux-aussi à la soirée. Mar-
ty Waldman et Peter Hocken esquissèrent en grandes 
lignes l’origine de TJC-II et ses développements 
consécutifs, particulièrement la propagation dans les 
églises catholiques et orthodoxes. Pour certains, cette 
soirée a ouvert de nouvelles perspectives; pour quel-
ques autres, ce fut l’occasion d’approfondir une ma-
tière qui les intéressait déjà. 

 

Marty Waldman 
et Peter Hocken 
esquissèrent 
l’origine de 
TJC-II et ses 
développements.  

Des leaders ca-
tholiques des en-
virons de Dallas 
se réunirent pour 
discuter de la vi-
sion TJC-II avec 
Marty Waldman 
et Peter Hocken.  

TJCII 

 

La première réunion du nouveau  
Comité Exécutif  
de TJC-II Europe  

 
“Le tout nouveau Comité Exécutif de TJC-II  

Europe s’est réuni pour la première fois  
les 28 et 29 janvier 2010 à Loudwater  

dans le Buckinghamshire (Angleterre).   
Etaient présents : Johannes Fichtenbauer, 

 Fritzi Turecek, Tim Butlin,  
Peter Hocken,  David Nagy,  

René (non reproduit) et Ans Leitner.  
Un représentant allemand s’est fait excuser  

en dernière minute.”  
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Pourquoi la plupart des juifs  
ne croient-ils pas en Yeshoua ?  

par Arlene Stucki 
 

Le peuple juif attache beaucoup d’importance à de bonnes questions et a tendance à être sceptique face à des répon-
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Et voici donc une question qui nous a été posée de nombreuses fois : “Pourquoi la plupart des juifs ne croient-ils pas en 
Yeshoua ?”  Nous pensons que c’est une bonne question, même si ceux qui la posent croient que la réponse est sim-
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sons la question d’un point de vue judaïque, nous devons commencer par de l’histoire et de la culture.  C’est par là que 
nous allons commencer. 

Le peuple juif a été créé par Dieu comme une communauté --  en effet un « royaume de prêtres et une sainte nation ».  
Oui, les racines de la nation se trouvent dans la foi des pères, et le mérite d’Abraham est fondamental pour l’alliance 
éternelle de Dieu avec les juifs.  Mais Abraham est devenu le père d’une COMMUNAUTE de bénédiction, et cette com-
munauté est restée avec nous jusqu’à ce jour, comme promis dans les Écritures.  Pendant 2000 ans le peuple juif a été 
disséminé sur toute la terre. Miraculeusement ils sont restés un peuple distinct et identifiable, bien qu’ils aient repris 
beaucoup d’éléments culturels des peuples chez qui ils ont habité.  Certaines valeurs constantes sont restées intactes 
pour eux, quel que fut leur environnement, et elles ont été comme le ciment qui les a gardés unis durant les siècles d’er-
rance et de persécution. Ahad Ha’Am a dit : “plus encore que les juifs ont gardé le shabbat, c’est le shabbat qui a gardé 
les juifs.”  

La triste et inévitable vérité est que la chrétienté a été la cause de beaucoup de pérégrinations et persécutions dont les 
juifs ont été l’objet pendant ces 2000 ans.  Et comme c’est une attente normale que la chrétienté représente Yeshoua, 
pourquoi le sujet de Yeshoua comme Messie serait-il pris en considération dans une conversation juive? Voilà une 
question que l’on pose en réponse à notre première question.  

Nous vivons une époque unique.  Le peuple juif est retourné au Pays.  Des juifs choisissent de réfléchir à cette ques-
tion.  Ils voient Yeshoua à travers des lunettes juives, comme étant important pour l’histoire juive, indépendamment de 
l’Église principalement non-juive.  L’église des peuples commence à chercher ses racines juives.  La combinaison de 
ces 2 recherches suscite une “vision d’espérance”  cherchant à préparer un chemin de “tikkoun” – de réconciliation et de 
restauration, faisant mémoire et  entretenant.  “Toward Jerusalem Council II” est le nom qui s’identifie avec cette “vision 
d’espérance”. C’est un regard nouveau et honnête sur l’histoire, passé, présent et avenir.  Nous vous invitons à appren-
dre et à parcourir avec nous ce chemin de conversion, de réconciliation et de restauration de ce qui n’aurait jamais dû 
se perdre. TJCII 
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UNE VISION D’ESPOIR ET DE RECONCILIATION 
La vision de TJC II présentée à Denver (Colorado) aux Etats-Unis. 

 
Au printemps 2009, le Seigneur a donné l’opportunité à TJCII de pouvoir donner des enseignements à Denver. Six 
leaders juifs messianiques ainsi qu’un professeur rattaché au séminaire de Denver ont répondu à l’invitation de se 
réunir pour en savoir plus sur la vision de TJCII.  Au cours des mois qui ont suivi, il fut clair que le Seigneur confiait  
à ces serviteurs l’honorable tâche de propager à leur tour la 
vision de TJCII parmi toute la communauté d’église de Denver. 
 
Pour cela, TJC-II d’Amérique du Nord a collaboré avec l’organisation locale “Promise Keepers”. La conférence a 
été donnée les 4 et 5 février 2010 dans un lieu magnifique 
que le Seigneur a prévu et qui fut gracieusement mis à la 
disposition par “Church in the City - Beth Abraham”. 
 
Nous avons cru qu’il était important de donner l’opportuni-
té aux pasteurs et leaders d’églises d’écouter ceux qui 
étaient déjà depuis des années en cheminement par rap-
port à la vision de TJCII. Au fur et à mesure de notre col-
laboration, un large programme d’enseignement fut déve-
loppé et les leaders locaux sélectèrent pour leurs propres 
présentations des sujets qui reflétaient non seulement la 
vision de TJCII mais aussi l’unité dans la diversité parmi 
les juifs-messianiques qui croient en Yeshoua. (Pour la 
liste des intervenants et des sujets des conférences ainsi 
que pour la commande online d’un CD/DVD de chaque 
conférence, allez sur www.ncrsusa.com et cliquez sur 
“Toward Jerusalem Council II Conference,” au haut de la 
page web à droite.) 
 
Nous avons terminé toute la journée d’enseignements du 
vendredi 5 février par une table ronde  pendant laquelle les participants eurent l’occasion de poser des questions à 
tous les intervenants. La conférence fut clôturée le vendredi soir par un service Shabbat qui permettait aux partici-
pants de goûter à la beauté du Shabbat. Il y avait beaucoup d’intérêt car il y avait 500 personnes à la session d’ou-
verture, 200 personnes qui ont suivi toutes les conférences du vendredi et 300 personnes qui étaient présentes au 
service Shabat qui clôturait la journée. 
 
Par la prière, le team d’intercession de TJCII d’Estes Park (Colorado) était continuellement impliqué dans tout le 
programme d’enseignement et dans les conférences elles-mêmes. Pendant la conférence, les intercesseurs du 
comité international de TJCII à Dallas au Texas se sont joints à notre team local.  
 
Par la manière dont la conférence a pu se mettre en place, nous avons constaté que le Nom du Seigneur fut exal-
té.  Nous continuons à prier afin que nous comprenions comment le Seigneur veut continuer à nous guider à tra-
vers ceux qui ont participé à cette session.  Une fois encore, nos coeurs sont touchés par l’action étonnante de la 
grâce divine, à l’oeuvre parmi Son peuple à travers la vision de TJCII. 
 
Arlene Stucki 
Membre du Comité TJCII d’Amérique du Nord 

Le Rabbin Marty Wald-
man présentant 
“Toward Jerusalem 
Council II” pendant la 
conférence à Denver. 
Sept autres vidéos sont 
disponibles, dont : “Le 
rôle immuable d’Israël 
dans l’histoire de Dieu”, 
“Le rejet historique des 
juifs messianiques”, 
“Femmes courageuses : 
les matriarches et le 
Royaume”,  “Le mystère 
du Plan de Dieu – 
l’Homme nouveau”. 

TJCII 
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 Notre relation à la communauté  
juive-orthodoxe d’Oradea en Roumanie 

par  David Nagy 

En tant que juif messianique, j’ai vécu une série d’accrochages avec la communauté juive-orthodoxe (OJC) 
d’Oradea en Roumanie. Je fus par exemple convoqué dans le bureau de leur président pour rencontrer le rab-
bin de Bucarest qui a la charge de tout le pays et qui était venu spécialement pour me dire que je n’étais pas 
juif étant donné que je croyais en Yeshoua.  C’est pour la même raison qu’il y a environ quatre ans, ils ne me 
permirent pas de porter les rouleaux de la Torah en la fête de Sim’hat Torah (Joie de la Torah). 

Plus tard, un autre rabbin déménagea de la Hongrie vers Ora-
dea. Lorsqu’il leur rendit visite, les juifs-orthodoxes de l’OJC lui 
demandèrent quelle était la situation des juifs messianiques. A 
ce moment-là, ils savaient que nous n’étions que peu nom-
breux en tant que croyants juifs, mais que nous avions pourtant 
commencé une communauté juive-messianique à Oradea. Le 
rabbin a répondu que les juifs-messianiques étaient toujours 
des juifs, mais qu’ils étaient des ’’juifs pécheurs’’ à cause de 
leur foi en Yeshoua. 

L’année dernière pourtant, la communauté juive-messianique a 
pu à plusieurs reprises faire l’expérience de son acceptation 
par la communauté juive-orthodoxe (OJC).  Pendant le Nouvel-
An juif, Adonai nous a signifié que nous étions au seuil d’un 
nouveau début et ce fut réellement ainsi.  A partir de cet ins-
tant, non seulement ils nous ont permis de participer aux fêtes 
juives dans la synagogue, mais ils nous ont demandé de ne 
pas en être absents !  J’ai aussi de retour été demandé pour 
porter les rouleaux de la Torah pendant la fête de Sim’hat To-
rah.  J’ai porté les rouleaux et j’ai dansé et chanté aux côtés du 
rabbin orthodoxe.  Après le service, nous sommes allés à la 
cantine de la synagogue.  Il m’a demandé de m’asseoir à sa 
droite et nous avons chanté ensemble au grand étonnement de 

la plupart des membres OJC qui étaient présents.   Et un jour, lorsque le rabbin était absent de la synagogue, 
on nous a demandé de guider la prière, mais les juifs orthodoxes plus anciens nous l’ont interdit.  Lors de la 
Pesach, on m’a demandé d’expliquer la signification de l’ “Afikoman”, la matzah du milieu qui représente le 
Fils, le Messie, mais je leur ai évidemment donné l’interprétation orthodoxe.  Lorsque notre communauté juive-
messianique se préparait à la Pâque (Pesach), la communauté juive-orthodoxe nous demanda combien de 
viande, de vin et de matzot nous avions besoin et ils nous invitèrent ensuite à participer à la célébration de la 
fête. Après la Soukkoth (Fête des Tabernacles), le président de la Fédération des Communautés juives de 
Roumanie visitait Oradea et je fus invité à participer à cette rencontre. Pendant cette réunion, je fus présenté 
comme  président de la Fédération des Communautés juives-messianiques de Roumanie.  Nous nous som-
mes ensuite rendus au siège de l’OJC avec les autres invités officiels : des fonctionnaires d’état et des leaders 
d’églises chrétiennes. Je fus introduit par le président de la communauté juive-orthodoxe d’Oradea. Ce fut un 
grand miracle pour les juifs messianiques d’Oradea. Après tout, nous considérons notre relation actuelle avec 
la communauté juive-orthodoxe comme un vrai miracle d’Adonai. Et les miracles continuent encore à se pro-
duire à l’heure actuelle!  

 “ Adonai nous a signifié que nous étions  
au seuil d’un nouveau début et ce fut 

 réellement ainsi.  A partir de cet instant,  
non seulement ils nous ont permis de  

participer aux fêtes juives dans la synago-
gue,  mais ils nous ont demandé de ne pas 

en être absents ! ” 

TJCII 

David Nagy a grandi dans une famille juive non-religieuse.  A l’âge de 4 ans, Yeshoua lui apparût. A 18 ans, il ac-
cepta Yeshoua comme son Sauveur personnel. Actuellement, il guide la Communauté juive-messianique d’Oradea 
et la Fédération des communautés juives-messianiques de Roumanie.  David Nagy est au service de la Communauté 
juive-messianique d’Oradea en tant que rabbin.  
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Les leaders catholiques de Dallas  
se rassemblent pour discuter de la vision TJC-II 

 

 

Le jeudi 11 mars, profitant de la 
visite du Père Peter Hocken à la 
synagogue messianique de Ba-
ruch HaShem, un dîner fut organi-
sé pour les leaders catholiques de 
la région de Dallas. Parmi les dix 
leaders acceptant l’invitation : 
Mgr. Mark Seitz, nouvellement 
nommé évêque auxiliaire de Dal-
las; le Père Roch Kereszty, un 
Professeur de théologie cistercien 
à l’Université de Dallas, et ses deux confrères cister-
ciens; Mark Drogan, président du “Reste d’Israël”, 
promoteur d’une présence juive dans l’église catholi-
que et d’une attention accrue aux racines juives de 
l’Eglise, accompagné de deux leaders de la 
‘Communauté de la Joie de Dieu’ (‘God’s Delight’), 

une communauté d’alliance charismatique catholique 
de Dallas, un couple de ‘Kerygma Teams’, la branche 
catholique de ‘Youth With A Mission’  (Jeunesse Mis-
sion) et un catholique d’origine indienne et de rite 
oriental. Les autres leaders de Baruch HaShem et 
leurs épouses participèrent eux-aussi à la soirée. Mar-
ty Waldman et Peter Hocken esquissèrent en grandes 
lignes l’origine de TJC-II et ses développements 
consécutifs, particulièrement la propagation dans les 
églises catholiques et orthodoxes. Pour certains, cette 
soirée a ouvert de nouvelles perspectives; pour quel-
ques autres, ce fut l’occasion d’approfondir une ma-
tière qui les intéressait déjà. 

 

Marty Waldman 
et Peter Hocken 
esquissèrent 
l’origine de 
TJC-II et ses 
développements.  

Des leaders ca-
tholiques des en-
virons de Dallas 
se réunirent pour 
discuter de la vi-
sion TJC-II avec 
Marty Waldman 
et Peter Hocken.  

TJCII 

 

La première réunion du nouveau  
Comité Exécutif  
de TJC-II Europe  

 
“Le tout nouveau Comité Exécutif de TJC-II  

Europe s’est réuni pour la première fois  
les 28 et 29 janvier 2010 à Loudwater  

dans le Buckinghamshire (Angleterre).   
Etaient présents : Johannes Fichtenbauer, 

 Fritzi Turecek, Tim Butlin,  
Peter Hocken,  David Nagy,  

René (non reproduit) et Ans Leitner.  
Un représentant allemand s’est fait excuser  

en dernière minute.”  
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